
Ce que vous  
devez savoir... 

Brochure à remettre aux patient(e)s sous traitement par  
KEYTRUDA® par l’intermédiaire de leur médecin traitant

Mon nouveau quotidien avec KEYTRUDA®



Pour connaître les risques et les effets indésirables, veuillez lire la notice 
d’emballage et demander conseil à votre médecin ou à votre pharmacien.
Si vous remarquez des effets indésirables, veuillez en informer votre 
médecin.  
Ceci vaut également pour les effets indésirables qui ne sont pas 
mentionnés dans la notice d’emballage.

KEYTRUDA® est un médicament anticancéreux qui fait partie des 
nouvelles immunothérapies. Ce type de médicament stimule votre 
système immunitaire en renforçant potentiellement sa capacité 
naturelle à combattre les cellules cancéreuses.

Prenez soin de vous !

L’équipe MSD



Afin de faciliter la lecture, et uniquement à cet effet, il a été choisi de renoncer à l’écriture 
inclusive. Tous les termes désignant des personnes doivent donc être compris comme 
neutres du point de vue du genre.
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Votre médecin vous a prescrit KEYTRUDA® (pembrolizumab). Cette 
brochure, conçue à la manière d’un guide, a pour objectif de vous 
informer sur l’immunothérapie conduite avec ce médicament. 

Grâce à cette brochure, vous saurez com-
ment agit KEYTRUDA® et ce à quoi il faut 
faire attention pendant le traitement. 
Cette brochure décrit également les effets 
indésirables qui peuvent survenir durant le 
traitement et explique comment vous pou-
vez les reconnaître. Vous apprendrez éga-
lement pourquoi il est important de 
signaler immédiatement tout signe de la 

maladie à votre médecin, ce que vous pou-
vez faire en plus pour maximiser l’effet de 
votre traitement et avec qui vous pouvez 
parler de votre maladie.

À la fin de la brochure, vous trouverez des 
adresses Internet pour des informations 
plus détaillées qui pourraient vous être 
utiles.

Introduction
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Comment fonctionne le traitement ?

Les cellules T possèdent entre autres un 
récepteur spécifique à leur surface et les 
cellules du corps un ligand correspon-
dant. 
Le récepteur et le ligand sont adaptés l’un 
à l’autre comme une clé dans sa serrure. 

Lorsque la cellule T et la cellule du corps 
se rencontrent, le ligand se lie au récep-
teur. De cette manière, la cellule du corps 
n’est pas attaquée sans raison par la 
cellule T (réaction auto-immune).

1

Cellule du 
corps

Ligand désactivée

Récepteur

Cellule T

Le médicament qui vous a été prescrit fait partie de ce que l’on ap-
pelle les immunothérapies oncologiques (inhibiteurs de points de 
contrôle immunitaire). Ce type de médicament agit en permettant 
au système immunitaire de renforcer sa capacité naturelle à com-
battre les cellules cancéreuses, capacité qui est inhibée par certains 
mécanismes. Ce médicament est un anticorps, c’est-à-dire une 
molécule protéique capable de reconnaître très spécifiquement une 
cible donnée et de s’y lier. Par cette liaison, KEYTRUDA® (pembro-
lizumab) permet aux cellules du système immunitaire, que l’on ap-
pelle les cellules  T, de reconnaître à nouveau et de combattre les 
cellules cancéreuses.

Comment KEYTRUDA® 
agit-il sur les maladies 
tumorales ? 
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Les cellules cancéreuses peuvent,  
dans certaines circonstances, être en 
mesure d’exploiter précisément ce 
mécanisme en produisant également ce 
ligand particulier. Si elles entrent en 
contact avec une cellule T, le ligand se lie 
au récepteur et inactive ainsi la cellule T.

Le pembrolizumab, l’anticorps, peut 
empêcher cette désactivation en se liant 
au récepteur sur la cellule T  
pour ainsi le bloquer.

2 3

Administration 
d’anticorps  
(pembrolizumab)

Cellule immunitaire  
(cellule T)  
désactivée

Cellule cancéreuse

Ligand

Récepteur

Les cellules tumorales  
peuvent se multiplier

La cellule T est à nouveau 
active et peut attaquer la  
cellule tumorale

Les cellules T sont à nouveau  
en mesure de reconnaître les cellules  
tumorales et de les détruire.
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Les cellules T peuvent à 
présent mieux combattre 
les cellules tumorales

Il y a ainsi moins  
de nouvelles  
cellules  
cancéreuses

De cette manière, le traitement peut 
augmenter la réponse immunitaire de 
l’organisme contre le cancer.
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Quand KEYTRUDA® 

ne doit-il pas être utilisé ?

Avant le début du traitement 
par KEYTRUDA® 
Vous devez informer votre médecin de tout 
autre médicament que vous prenez qui 
serait susceptible d’affaiblir le système 
immunitaire. C’est par exemple le cas des 
corticostéroïdes, comme la prednisone. 
Ces médicaments peuvent réduire l’effet 
de KEYTRUDA®. Votre médecin peut néan-
moins vous donner des corticostéroïdes 
alors que vous prenez déjà KEYTRUDA® 
afin de réduire les effets indésirables que 
vous pourriez avoir. Des corticostéroïdes 
peuvent également vous être administrés 

avant de recevoir KEYTRUDA® en associa-
tion avec une chimiothérapie afin de pré-
venir et/ou de traiter les nausées, les 
vomissements et autres effets indésirables 
causés par la chimiothérapie.
 
Informez votre médecin de tout autre 
médicament que vous utilisez ou prenez ou 
que vous avez récemment utilisé ou pris ou 
que vous avez l’intention d’utiliser ou de 
prendre. 

KEYTRUDA® ne doit pas être utilisé si vous présentez une hypersensibilité 
ou une allergie connue à la substance active, le pembrolizumab, ou à 
d’autres composants du médicament (L-histidine, chlorhydrate de 
L-histidine monohydraté, saccharose, polysorbate 80). Informez votre 
médecin traitant de toute allergie dont vous auriez connaissance, afin qu’il 
puisse identifier une éventuelle intolérance.

Il ne doit en outre pas être utilisé chez les enfants et les adolescents de 
moins de 18 ans, à l’exception des enfants et adolescents de plus de 3 ans 
atteints d’un lymphome hodgkinien classique et des enfants et adolescents 
de plus de 12 ans atteints d’un mélanome.
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En outre, il est également important d’informer votre 
médecin, si :

vous avez une maladie auto-immune (une maladie qui fait que le corps attaque ses 
propres cellules) ; 

vous avez une pneumonie ou une autre maladie inflammatoire des poumons  
(appelée pneumopathie inflammatoire) ;

vous avez reçu préalablement de l’ipilimumab (un autre médicament utilisé pour 
traiter un certain type de cancer) et avez souffert d’effets indésirables sévères lors 
de la prise de ce médicament ;

vous avez souffert d’une réaction allergique lors de traitements  
avec d’autres anticorps monoclonaux ;

vous avez ou avez eu une infection virale chronique du foie, y compris l’hépatite B 
(VHB) ou l’hépatite C (VHC) ;

vous souffrez d’une infection par le « virus de l’immunodéficience humaine » (VIH)  
ou du « syndrome d’immunodéficience acquise » (SIDA) ;

vous avez des problèmes au foie ;

vous avez des problèmes aux reins ;

vous avez reçu une greffe d’organe solide ou de moelle osseuse avec  
des cellules souches de donneur (allogreffe de cellules souches) ;

vous êtes enceinte ou pensez l’être ou vous planifiez une grossesse ;

vous allaitez ou prévoyez d’allaiter.
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Si vous êtes une femme en âge de procréer, vous devez utiliser une méthode 
de contraception fiable pendant le traitement par KEYTRUDA® et pendant 
au moins quatre mois après la dernière dose de votre traitement.
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Ce que vous devez  
savoir sur votre traitement 

Il est important que vous vous rendiez à 
tous les rendez-vous médicaux fixés pour 
permettre à votre médecin de vérifier les 
progrès de votre traitement. 

Si vous ne pouvez pas vous rendre à une 
consultation, informez-en immédiatement 
votre médecin afin de fixer un nouveau 

rendez-vous. Il est très important que vous 
ne manquiez aucune dose de KEYTRUDA®. 
L’arrêt de votre traitement peut annuler 
l’effet du médicament. N’interrompez pas 
votre traitement par KEYTRUDA® sans en 
avoir préalablement parlé avec votre 
médecin. 

 Comment utiliser KEYTRUDA® ?1
KEYTRUDA® vous sera administré à l’hôpital ou dans un cabinet médical sous la surveil-
lance d’un médecin expérimenté dans le traitement du cancer. 

La dose recommandée chez les adultes est soit de 200 mg toutes les 
3 semaines, soit de 400 mg toutes les 6 semaines. 

La dose recommandée chez les enfants et les adolescents de plus de 3 ans 
atteints d’un lymphome hodgkinien classique ou chez les enfants et les 
adolescents de plus de 12 ans atteints d’un mélanome est de 2 mg/kg de 
poids corporel (jusqu’à un maximum de 200 mg) toutes les 3 semaines.

Le médicament vous sera administré par perfusion intraveineuse (dans 
une veine) d’une durée d’environ 30 minutes. C’est votre médecin qui 
décidera du nombre de traitements dont vous avez besoin. 

SEMAINES
3

6

KEYTRUDA® peut être administré en combinaison avec d’autres 
médicaments utilisés dans le traitement des cancers. Il est très important 
que vous lisiez également les notices de ces autres médicaments. Si vous 
avez des questions sur vos médicaments, adressez-vous à votre médecin.

TOUTES LES

TOUTES LES

SEMAINES

Il arrive parfois que la tumeur grossisse durant les premiers mois de traitement avant 
de commencer à diminuer ou que de nouvelles tumeurs apparaissent. Si, après le 
début du traitement par KEYTRUDA®, votre tumeur semble dans un premier temps 
s’aggraver, votre médecin pourra poursuivre le traitement si votre état de santé est 
stable. Dans ce cas, il vous réexaminera pour évaluer votre réponse au traitement.
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Effets indésirables potentiels2
Comme tous les médicaments, KEYTRUDA® peut provoquer des 
effets indésirables, mais ils ne surviennent pas systématiquement 
chez tout le monde. En recevant ce médicament, il est possible que 
vous présentiez des effets indésirables sévères. Certains peuvent 
parfois mettre la vie en danger et entraîner la mort. Ces effets indé-
sirables peuvent survenir à tout moment pendant le traitement et 
même après la fin de votre traitement. Vous pouvez présenter plus 
d’un effet indésirable en même temps. Il est très important que 
vous rapportiez à votre médecin tout signe de maladie rencontré 
pendant le traitement. Votre médecin pourra vous donner d’autres 
médicaments afin de prévenir les complications plus graves et pour 
soulager vos symptômes. S’il le juge nécessaire, votre médecin peut 
repousser la prochaine dose du médicament ou interrompre votre 
traitement. Le  traitement par KEYTRUDA® peut être repris dans 
les 12 semaines suivant la dernière dose, sous certaines conditions. 
Votre médecin vous informera à ce sujet.

Informez immédiatement votre médecin, si vous remarquez l’un des signes ou symp-
tômes suivants :

Effets indésirables Signes ou symptômes
Problèmes pulmonaires  
(inflammation des poumons)

•  Essoufflement
•  Douleurs thoraciques
•  Toux

Problèmes intestinaux  
(inflammation de l’intestin)

•  Diarrhée, selles inhabituellement fréquentes
•  Selles sombres, goudronneuses, collantes, 

pouvant contenir du sang ou des glaires
•  Fortes douleurs ou sensibilité à la pression de 

l’estomac
•  Nausées ou vomissements
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Effets indésirables Signes ou symptômes
Problèmes de foie  
(inflammation du foie)

•   Nausées ou vomissements
•  Sensation de faim diminuée
•  Douleurs gastriques ou abdominales du côté 

droit
•  Jaunissement de la peau ou des globes 

oculaires
•  Urine foncée
•  Saignements ou hématomes apparaissant plus 

facilement que d’habitude

Problèmes rénaux  
(inflammation des reins)

•  Changements de quantité et de coloration de 
l’urine

Problèmes de glandes 
hormonales  
(inflammation des glandes 
hormonales, en particulier la 
thyroïde, l’hypophyse, les 
surrénales)

•  Rythme cardiaque rapide
•  Perte de poids ou prise de poids
•  Transpiration accrue
•   Chute de cheveux
•  Sensation de froid
•  Constipation
•  Voix plus grave
•  Douleurs musculaires
•   Vertiges ou évanouissement
•  Maux de tête persistants ou inhabituels

Diabète de type 1, y compris 
acidocétose diabétique 
(acidification du sang causée par 
le diabète)

•  Sensation de faim ou de soif augmentée 
•  Besoin plus fréquent d’uriner 
•  Perte de poids 
•  Sensation de fatigue ou de nausée 
•  Maux d’estomac 
•  Respiration accélérée et profonde 
•  Confusion mentale 
•  Somnolence inhabituelle 
•  Odeur douceâtre de l’haleine 
•  Goût douceâtre ou métallique dans la bouche 
•  Changement d’odeur de l’urine ou de la sueur

Remarque : vous trouverez une liste des effets indésirables rapportés lors  
du traitement par KEYTRUDA® dans la notice d’utilisation.
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Problèmes dans d’autres organes

Effets indésirables Signes ou symptômes

Inflammation de l’œil (uvéite) • Troubles visuels

Inflammation des muscles 
(myosite) • Douleurs ou faiblesse musculaires

Inflammation du muscle 
cardiaque (myocardite)

•  Essoufflement, battements du cœur irrégulier, 
sensation de fatigue ou douleurs dans la 
poitrine

Inflammation du pancréas 
(pancréatite) •  Maux de ventre, nausées et vomissements

Inflammations de la peau •  Éruption cutanée, démangeaison, cloques, 
peau qui pèle ou plaies sur la peau et/ou 
ulcères dans la bouche ou ulcères des 
muqueuses du nez, de la gorge ou des parties 
génitales

Maladie immunitaire 
(sarcoïdose) 

•  Peut affecter les poumons, la peau, les yeux et/
ou les ganglions lymphatiques

Inflammation du cerveau 
(encéphalite) 

•  Confusion mentale, fièvre, troubles de la 
mémoire ou convulsions

Inflammation des  
vaisseaux sanguins (vasculite)

•  Douleurs articulaires, fièvre, sueurs nocturnes 
et perte de poids

Inflammation de la moelle 
épinière (myélite)

•  Douleurs, sensations d’engourdissement, 
picotements ou sensations de faiblesse dans 
les bras ou les jambes ; problèmes de vessie ou 
d’intestins, y compris besoin plus fréquent 
d’uriner, faiblesse de la vessie (incontinence 
urinaire), difficultés en urinant et constipation

Inflammation de la vessie 
(cystite non infectieuse)

•  Besoin d’uriner fréquent et/ou douloureux, 
besoin impérieux d’uriner, sang dans les 
urines, douleurs ou pression dans le bas-ventre

Inflammation et lésion 
cicatricielle  
des voies biliaires 
(cholangite sclérosante)

•  Douleurs sur le côté droit de l’abdomen/
estomac, gonflement du foie ou de la rate, 
fatigue, démangeaisons ou jaunissement de la 
peau ou des globes oculaires
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Effets indésirables Signes ou symptômes

Inflammation de la  
muqueuse de l’estomac  
(gastrite)

•  Nausées, vomissements, douleurs 
abdominales hautes, sensation de réplétion, 
perte d’appétit ou mauvaise haleine

Inflammations dans les 
articulations (arthrite)

•  Douleurs, gonflement, échauffement et 
limitation des mouvements des articulations 
concernées au repos, rougeur, fièvre

Inflammation des nerfs 
(syndrome de Guillain-Barré)

•  Faiblesse musculaire pouvant aller jusqu’à la 
paralysie

Perturbation de la transmission 
des signaux entre muscles et 
nerfs (syndrome myasthénique)

•  Faiblesse musculaire

Anémie 
(anémie hémolytique)

•  Pâleur, fatigue, vertiges, jaunissement de la 
peau

Diminution de l’activité de la 
glande parathyroïde 
(hypoparathyroïdie)

•  Crampes ou spasmes musculaires, fatigue et 
sensation de faiblesse

Réactions liées à la perfusion •  Essoufflement
•  Démangeaisons ou éruption cutanée
•  Vertiges ou fièvre

Complications, y compris « maladie du greffon contre l’hôte » 
(GVHD) chez les patients ayant subi une transplantation de la 
moelle osseuse avec des cellules souches de donneur (allogreffe de 
cellules souches)

Il peut s’agir de complications graves pou-
vant entraîner la mort. Elles peuvent sur-
venir lorsque vous avez subi une transplan-
tation de ce type dans le passé ou si vous 
allez en subir une dans le futur. Votre méde-

cin vous surveillera pour détecter tout 
signe ou symptôme, comme une éruption 
cutanée, une inflammation du foie, des 
douleurs abdominales ou une diarrhée.

Si vous remarquez des effets indésirables, y compris des effets non 
mentionnés ici, contactez votre médecin.
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Si vous ressentez une quelconque gêne 
sous KEYTRUDA® (pembrolizumab), 
parlez-en immédiatement à votre médecin. 
Souvenez-vous par ailleurs que des effets 
indésirables peuvent également survenir 
après la dernière dose du médicament. 
Même si tous vos troubles ne sont pas for-
cément liés à l’utilisation du médicament, 
c’est en les signalant que vous donnez à 
votre médecin la possibilité d’identifier les 
effets indésirables. C’est pourquoi votre 
aide est essentielle.

Votre médecin pourra vous donner d’autres 
médicaments afin de prévenir les compli-
cations plus graves et pour soulager vos 
symptômes. Votre médecin pourra repous-
ser la prochaine dose du médicament ou 
interrompre votre traitement.

Après l’interruption du traitement sur déci-
sion de votre médecin suite à des effets 
indésirables, le traitement peut être repris 
dans les 12 semaines suivant la dernière  
dose de  KEYTRUDA® après disparition des 
effets indésirables.

Votre médecin peut vous donner des cor-
ticostéroïdes (« cortisone ») pendant votre 
traitement par KEYTRUDA® afin de réduire 
les effets indésirables que vous pourriez 

avoir. Des corticostéroïdes peuvent égale-
ment vous être administrés avant de rece-
voir le médicament en association avec une 
chimiothérapie afin de prévenir et/ou de 
traiter les nausées, les vomissements et 
autres effets indésirables causés par la 
chimiothérapie. 

Si vous remarquez des effets indésirables, 
contactez immédiatement votre médecin. 
Ceci vaut également pour les effets indé-
sirables non mentionnés dans cette bro-
chure ou dans la notice d’utilisation.

N’essayez pas de diagnostiquer ou de trai-
ter vous-même vos effets indésirables. 

L’arrêt de votre traitement peut annuler 
l’effet du médicament. N’interrompez pas 
votre traitement par KEYTRUDA® sans en 
avoir préalablement parlé avec votre méde-
cin. Si vous avez d’autres questions sur 
l’utilisation de ce médicament, demandez 
plus d’informations à votre médecin.

Si vous manquez l’administration d’une 
dose, contactez immédiatement votre 
médecin pour convenir d’une autre date 
d’administration. Il est très important que 
vous ne manquiez aucune dose de ce médi-
cament. 

Il est important de 
reconnaître et de ne pas 
négliger les signes de la 
maladie et les symptômes 
ressentis 
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Ce qu’il faut faire si des 
troubles surviennent alors 
que vous êtes à l’extérieur ou 
en voyage
Il est important d’informer votre médecin 
dès l’apparition des symptômes. Ayez tou-
jours sur vous votre carte de signalement 
patient KEYTRUDA® avec les coordonnées 
de votre médecin afin de pouvoir joindre ce 
dernier en cas d’urgence.

La carte de signalement patient contient 
des informations importantes sur les 
signes de la maladie ou les troubles qui 
doivent être immédiatement signalés à 
votre médecin traitant ou au personnel 
médical si vous êtes en déplacement. Elle 
informe également les autres médecins de 
votre traitement par KEYTRUDA®.

Veuillez contacter votre médecin si vous avez des questions sur KEYTRUDA® 
ou son mode d’action.
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Grossesse  
et allaitement 

Si vous allaitez ou prévoyez de le faire, 
parlez-en à votre médecin. Vous ne devez 
pas allaiter pendant le traitement par 

KEYTRUDA®. On ignore si le médicament 
passe dans le lait maternel. 

KEYTRUDA® a une faible influence sur l’ap-
titude à la conduite ou à l’utilisation de 
machines. Sensation vertigineuse, fatigue 
ou sensation de faiblesse sont des effets 
indésirables potentiels du médicament. Ne 

conduisez pas de véhicule et n’utilisez pas 
de machines après l’administration du 
médicament tant que vous n’êtes pas cer-
tain de vous sentir bien.

Conduite de véhicules et 
utilisation de machines 

Si vous êtes enceinte, si vous pensez l’être, si vous planifiez une grossesse 
ou si vous avez commencé une grossesse pendant le traitement par 
KEYTRUDA®, veuillez en informer immédiatement votre médecin traitant. 
Ce médicament pourrait nuire à la santé de votre bébé à naître ou causer 
sa mort. Les femmes en âge de procréer doivent utiliser une méthode de 
contraception fiable pendant le traitement et pendant au moins quatre mois 
après la dernière dose du traitement.
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Que faire d’autre pour 
augmenter les chances 
de réussite du traitement ? 
De manière générale, on peut dire que tout ce qui vous fait vous 
sentir mieux est aussi bénéfique pour le traitement. Un mode de vie 
sain avec une alimentation équilibrée, suffisamment d’exercice et 
d’air frais, pas de nicotine ni d’alcool sont par exemple des mesures 
qui vous permettront de vous renforcer physiquement et mentale-
ment pour le traitement. 
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Il est recommandé d’adopter une alimen-
tation variée et complète qui apporte à 
votre corps les nutriments nécessaires en 
quantités adéquates, avec notamment 
aussi un apport suffisant en eau. Il n’y a pas 
de régime alimentaire « spécial cancer ». 
Des adaptations de l’alimentation peuvent 
toutefois être nécessaires dans des situa-
tions particulières, par exemple pendant 
une chimiothérapie, après certaines opé-
rations ou lorsque le système immunitaire 
est affaibli. 

La Deutsche Krebshilfe (organisme alle-
mand d’aide aux personnes souffrant d’un 
cancer) a publié une brochure à ce sujet 
intitulée « L’alimentation pendant le cancer 
− Les guides bleus 46 ». Vous pouvez l’ob-
tenir auprès de votre médecin, la téléchar-
ger sur Internet* ou la commander directe-
ment auprès de la Deutsche Krebshilfe. 
Cette brochure contient de nombreux 

conseils pratiques, y compris pour des 
situations particulières. 
Il est scientifiquement prouvé que l’activi-
té physique et le sport ont une influence 
positive sur l’évolution de la maladie. À 
l’inverse, trop de repos peut entraîner des 
complications, comme l’affaiblissement de 
l’appareil locomoteur et du système 
cardio-vasculaire. N’ayez pas pour autant 
mauvaise conscience si vous ne pouvez pas 
faire de sport en raison de votre maladie ou 
de votre traitement. Faites simplement 
une agréable promenade, seul ou avec 
votre chien, ou faites un petit tour à vélo. 
Dès que vous sentez que vous avez retrou-
vé de la force, vous pouvez augmenter vos 
activités. Mais parlez-en tout d’abord à 
votre médecin. Celui-ci pourra vous en dire 
plus sur vos capacités physiques et votre 
aptitude à faire du sport et peut-être éta-
blir avec vous un programme sportif per-
sonnalisé.

* https://www.krebshilfe.de/infomaterial/Blaue_Ratgeber/Ernaehrung-bei-Krebs_BlaueRatgeber_DeutscheKrebshilfe.pdf

Recommandations alimentaires générales

• Répartissez vos besoins quotidiens en au moins cinq repas. 

• Mangez lentement et dans le calme, prenez le temps de bien mâcher.

•  Veillez à ce que les aliments et boissons ne soient ni trop  
chauds ni trop froids. 

• Évitez les aliments que vous ne supportez pas. 

•  Veillez à varier votre alimentation pour garantir de bons apports  
nutritionnels. 
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Il existe également une brochure de la 
Deutsche Krebshilfe sur ce thème, intitulée 
« Activité physique et sport pendant le can-
cer − Les guides bleus 48 » qui contient des 
informations détaillées et des recomman-
dations en matière d’activité physique pour 
différents types de cancer.**

En plus de la médecine traditionnelle, cer-
tains patients souhaitent également se 
tourner vers des thérapies issues des 
médecines dites complémentaires et alter-
natives. Les formes de traitement complé-
mentaires font partie de la médecine scien-
tifique. Ils peuvent être utilisés en 
complément du traitement anticancéreux 
classique et en coordination avec celui-ci. 

Les méthodes ou produits de médecine alternative sont généralement 
controversés sur le plan médical et leur efficacité n’est souvent pas prouvée 
scientifiquement. Il est important que vous informiez dans tous les cas 
votre médecin traitant avant de commencer un tel traitement.

**  https://www.krebshilfe.de/infomaterial/Blaue_Ratgeber/Bewegung-und-Sport-bei-Krebs_BlaueRatgeber_ 
DeutscheKrebshilfe.pdf
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Le diagnostic d’un cancer soulève de nom-
breuses questions chez les personnes 
concernées. Votre médecin traitant pourra 
discuter et clarifier avec vous les questions 
d’ordre médical. Pour les questions rela-
tives à la gestion de la maladie ou du quo-
tidien, il peut être utile et bénéfique de 
vous rendre à une consultation 
psycho-oncologique. La psycho-oncologie 
fait partie de l’oncologie, elle est parfois 
appelée « oncologie psychosociale ». Elle 
réunit médecins, psychothérapeutes, psy-
chologues, travailleurs sociaux, pédago-
gues, représentants des art-thérapies, 
infirmiers, physiothérapeutes, ergothéra-
peutes et aumôniers. Autant de profes-
sionnels qui vous conseillent sur les 

questions de la vie quotidienne, vous infor-
ment sur les prestations sociales et vous 
proposent de l’aide en cas de problèmes 
psychiques, tels que la dépression ou l’an-
xiété. Une consultation psycho-oncolo-
gique est possible aussi bien en milieu hos-
pitalier qu’en ambulatoire. Il existe par 
exemple des offres dans les hôpitaux, les 
cliniques de rééducation, les centres de 
conseil aux patients atteints d’un cancer 
ou dans les cabinets spécialisés en oncolo-
gie. Votre médecin peut vous aider à trou-
ver le service approprié. Vous trouverez 
également de plus amples informations sur 
ces sujets ainsi que des adresses de contact 
dans le guide du patient « Psycho-oncolo-
gie »*.

Avec qui parler de votre 
maladie ? 
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 *  https://www.krebshilfe.de/infomaterial/Patientenleitlinien/Psychoonkologie_Patientenleitlinie_DeutscheKrebshilfe.pdf

**   https://ww w.krebshilfe.de/infomaterial/Blaue_Ratgeber/Wegweiser-zu-Sozialleistungen_BlaueRatgeber_ 
DeutscheKrebshilfe.pdf

De nombreux patients éprouvent le besoin 
d’échanger des informations sur leur mala-
die avec d’autres personnes qui connaissent 
la même situation. Les groupes d’entraide 
offrent une plate-forme compétente aux 
personnes concernées et à leurs proches. 
Votre médecin traitant peut vous aider à 
trouver un groupe d’entraide près de chez 
vous.

Les personnes atteintes d’un cancer 
peuvent avoir droit à des prestations 
sociales spécifiques, telles que des indem-
nités de maladie, une pension, une aide au 
titre de la législation sur l’invalidité, ainsi 
que la prise en charge des coûts des traite-
ments, des services de réadaptation et des 
soins à domicile. À ce sujet, la Deutsche 
Krebshilfe a publié une brochure intitulée 

« Guide des prestations sociales ».** Vous 
pouvez également vous adresser directe-
ment aux centres de consultation des ser-
vices sociaux, qui sont désormais présents 
dans de nombreux centres et cliniques, aux 
caisses d’assurance maladie, aux orga-
nismes d’assurance retraite, aux associa-
tions sociales, aux bureaux d’aide sociale, 
aux bureaux de prévoyance et aux agences 
pour l’emploi.

Quelles que soient les 
questions que vous vous 
posez, quels que soient les 
sujets qui vous préoccupent 
ou vous accablent, n’oubliez 
jamais :

vous n’êtes pas seul face à 
vos problèmes !
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Informations 
complémentaires

Vous trouverez de plus amples informations sur les 
types de cancer, leur traitement, les examens et la vie 
quotidienne avec le cancer sur le site Internet du service 
d’information sur le cancer du Centre allemand de 
recherche sur le cancer dans la communauté Helmholtz 
(dkfz) :
www.krebsinformationsdienst.de 

Vous trouverez des informations sur le droit aux pres-
tations sociales, telles que les indemnités de maladie, 
la pension ou les prestations de réadaptation, dans la 
brochure « Guide des prestations sociales » : 
www.krebshilfe.de/fileadmin/Downloads/PDFs/Blaue_
Ratgeber/040_0048.pdf

Vous pouvez obtenir des informations neutres et 
indépendantes sur le diagnostic, le traitement et le 
suivi des maladies cancéreuses auprès des collabora-
teurs du réseau INFONETZ KREBS de la Deutsche 
Krebshilfe : 
https://www.infonetz-krebs.de/

Vous trouverez de plus amples informations sur 
l’immunothérapie et  
sur le mode d’action de KEYTRUDA® sur
www.msd-gesundheit.de/immunonkologie/therapie/

Signalement d’effets indésirables
Vous pouvez signaler tout effet indésirable rencontré directement à MSD ou au PEI :

MSD Sharp & Dohme GmbH
Abt. Arzneimittelsicherheit
Levelingstr. 4a, 81673 München
Fax + 49 89 45 61 - 1352
E-mail arzneimittelsicherheit@msd.de

Paul-Ehrlich-Institut
Paul-Ehrlich-Str. 51-59, 63225 Langen
Tél. +49 6103 77 0
Fax +49 6103 77 1234
www.pei.de

En signalant les effets indésirables, vous contribuez à fournir davantage d’informations 
sur la sécurité du médicament.
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Questions à poser lors de la prochaine consultation médicale :
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